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Je leur ouvre ce livre, et leur montre . tout le
îsîrancet do l'hommne et la bonté de Dieu,
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Avu.con alcili, parfois dans vos pîî,ses
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La noix dui vieux crye, le caillouh di lhetnilit
Inprimant votre eilort al potinet qiti lis laiue,
V ns niiesiurez, enfantis, lit foïre t lit distitne

L'1lneo tonbe à vos pieds, lautre tomilbe ievit e t
Et vous dites . Ce liras e.t i lu fort 1pe Itmon li ti
Eh loen, i par leurs jets vous compare z voi fron

-'est-ce done quo lit nai ini, lauçant tous ces ilondet,
Ces inondes dont Plesprit tin peut porter Ie poids,
Comntne le jirdiinier qui smîe au chamiip se pobl,

Les fait fendre le vide et tourner sur eix-umême
tr Iuin primitif sorti di bras muprmve,

Aller et revenir, leecendre et remonter,
rndalit des tci snius fit ique Ilui ïsul ana conpter,

1i J'. c et ius et de Sièeles svonie,
Et fait qli'.u iirmament ces mille chars a roue
Snlt lortés SalS orniè!re, et tournlIent 0 sieu ?

Couîrb iolns, tu enfalits c'est la force d i tu

StilersitJu par Chûttbrln11tl.

Dans ce iîuonent où . Thiers est ol point d1o miro tle
oute l'Europe, et occupe tanît la presse do tois les pays, 11

ne sea peutêtre pas sans initérêt pour nos lecteurs di e relire

quelques iages îes Muémorres dt're.tombe, où M. de
tn thriltliî trace le portrnit du clie actuel le la Rópúbhque
iiiçaise. Il est bien entendu tIlle nous n prétenons pas
fione aloptie r toutes les opiiion8 de l'illustre èeivaiin, qui a

peuitétre mis tini eu ti'op de fiel dana soin jugement, et qui a
co4iléré les closes à un point le vile trop exclusif, eitivit
nous. Cet écrit date de 18ii, quielques ainées avant la

miort de Chàt enutriaiil -
La rôvolutiotn de juillet a trou6v son roi at.el trou


